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À celles et ceux que nous rejoignons. 
À celles et ceux qui cherchent encore un endroit où 
déposer leurs fatigues, leurs peurs, leurs colères ou 
simplement leur humanité. 
À celles et ceux qui avancent parfois sans certitude du 
lendemain, mais qui continuent malgré tout à marcher. 

Ce rapport vous est dédié. 
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Reconstruire des ponts… 

Pendant longtemps, la lutte à l’itinérance s’est racontée à travers l’urgence : l’urgence de nourrir, l’urgence d’abriter, l’urgence de garder 
vivant jusqu’au lendemain. Et pendant longtemps, cela a été nécessaire. 
Mais il arrive un moment où ceux qui travaillent sur les lignes de fracture d’une société doivent choisir s’ils souhaitent seulement colmater 
les brèches… ou commencer à reconstruire les ponts. 

Comme plusieurs organisations communautaires, nous avons dû apprendre à naviguer dans un paysage mouvant, traversé par des crises 
successives : pandémie, crise du logement, inflation, augmentation des besoins psychosociaux, fragilisation des réseaux de soutien et 
essoufflement des dispositifs traditionnels. Certaines périodes obligent davantage que seulement s’adapter, elles obligent à se 
positionner. 

L’année 2025-2026 aura été, pour le Centre Le Havre, cette année de bascule, une année de consolidation identitaire et de maturation 
organisationnelle. 

Depuis plusieurs années, nous avons observé les mouvements du terrain comme on observe un fleuve changer de lit. Nous avons vu 
l’itinérance se transformer, se complexifier, s’enraciner parfois. Nous avons vu des personnes ne plus seulement passer par la rue, mais 
finir par y habiter faute d’alternative réelle. Nous avons vu des hommes et des femmes survivre dans des interstices toujours plus étroits, 
pendant que les solutions traditionnelles perdaient peu à peu leur capacité à répondre à l’ampleur des besoins. 
Nous avons aussi vu le visage de l’itinérance changer fondamentalement : plus jeune parfois, plus âgé aussi, plus féminin 
qu’autrefois, plus visible dans l’espace public, mais paradoxalement plus invisible dans sa souffrance réelle. 

Nous avons vu augmenter les situations de co-morbidité, les problématiques de santé mentale complexes, les dépendances sévères, les 
traumatismes anciens, les désorganisations importantes et les épisodes de violence liés à des parcours de survie toujours plus précaires. 
Nous avons vu des personnes perdre non seulement leur logement, mais parfois aussi leurs repères, leurs liens, leur sentiment 
d’appartenance au monde commun. Et pendant que les besoins augmentaient, les solutions, elles, se raréfiaient  : moins de 
logements accessibles, moins de stabilité, moins d’espaces capables d’accueillir la complexité humaine sans exclure. 

Alors il nous a fallu imaginer autrement, car un refuge, aussi essentiel soit-il, ne peut être l’horizon final d’une vie. Un lit d’urgence protège 
du froid, mais ne reconstruit pas toujours l’existence. Un toit sécurise une nuit, mais ne suffit pas toujours à réapprendre à habiter le 
monde.
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Cette année, nous avons voulu bâtir les morceaux du « après ». Il ne s’agit pas seulement d’héberger, de stabiliser, d’accompagner, 
de relier, de créer des passages. 

C’est dans cet esprit que le travail de l’équipe mobile, des intervenants de proximité et des maisons de chambres 
communautaires a pris toute sa place dans notre itinéraire de services. À travers eux, nous avons vu naître quelque chose de précieux : 
des espaces de transition; des lieux où l’on ne demande plus simplement à une personne de quitter la rue, mais où on lui donne le temps 
de réapprendre doucement la sécurité, la confiance, les habitudes de vie, l’appartenance et parfois même l’espoir. 

Ce travail est immense. Souvent invisible, il demande de la patience dans une époque qui réclame des résultats immédiats; il demande 
de croire encore à la lenteur humaine dans un monde obsédé par la performance. 

Nous sommes convaincus que la lutte à l’itinérance ne se gagnera pas uniquement avec davantage de lits d’urgence et qu’elle ne peut 
se limiter à déplacer les personnes d’un lieu à un autre. Elle se gagnera dans notre capacité collective à construire des 
trajectoires cohérentes, humaines et durables. 

Les maisons de chambres communautaires, l’équipe des Mobiles, les collaborations et co-interventions avec nos nombreux partenaires, 
nos projets d’habitation transitoire, d’équipe de proximité pour les crises, tout cela n’est pas une succession de projets isolés, c’est une 
même architecture en train d’émerger. Une architecture sociale faite de liens, de transitions, de stabilité graduelle et de cohabitation 
humaine. 

Au fil des années, le Centre Le Havre a développé une compréhension de plus en plus globale des trajectoires de désaffiliation sociale; de 
ce fait il est devenu bien davantage qu’un organisme d’hébergement. Il agit désormais comme une organisation pivot dans le 
continuum de services en itinérance à Trois-Rivières : un point d’ancrage capable de relier les acteurs, d’assurer une fluidité entre 
les services et surtout de maintenir le mouvement lorsque les trajectoires risquent de s’effondrer. Cette compréhension nous amène 
aujourd’hui à assumer pleinement une posture de porteur d’une vision territoriale, non pas un leadership de contrôle mais une 
responsabilité de cohérence. 

Un leadership qui consiste à créer des liens là où les parcours se fragmentent, à soutenir les arrimages entre les acteurs, à maintenir le 
mouvement lorsque les trajectoires humaines risquent de s’effondrer sous le poids des ruptures successives. 

Être une organisation pivot demande de voir large. Cela exige de regarder au-delà de l’urgence immédiate, au-delà des 
mandats historiques, au-delà même des murs de nos propres ressources. 

Car l’itinérance ne commence pas dans un refuge et elle ne se termine pas à la porte d’un hébergement. Elle traverse le logement, la 
santé mentale, les dépendances, la pauvreté, les violences, l’isolement, les sorties d’institutions, les ruptures familiales, les failles du filet 
social et parfois même l’épuisement collectif d’une société qui peine à prendre soin de ses plus vulnérables. 
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Mais rien de cela ne se construit seul. 

Je veux remercier nos employés, dont le courage quotidien force le respect. Des équipes capables d’intervenir dans l’urgence la plus 
brute tout en gardant intacte leur capacité de créer du lien. 

Je veux remercier nos partenaires communautaires, institutionnels, municipaux et citoyens qui acceptent de participer à cette 
vision collective, parfois exigeante, mais nécessaire. 

Parce qu’au fond, lutter contre l’itinérance, ce n’est pas simplement sortir quelqu’un de la rue. C’est lui permettre de 
retrouver une place dans la cité. Et cela demande plus qu’un bâtiment, cela demande une communauté capable de bâtir des 
chemins de retour. 

L’année qui vient sera déterminante. Les fondations sont désormais présentes. Les premières pierres sont posées et, ensemble, nous 
commençons enfin à construire davantage que des réponses d’urgence : nous construisons des ponts, nous construisons des 
possibilités d’avenir. 

Karine Dahan 
Directrice générale 
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Une organisation pivot dans le continuum en itinérance: 
Notre présence active dans toutes les sphères de besoins des personnes rejointes, offre une position transversale au Centre 
Le Havre qui nous permet d’avoir une lecture globale des trajectoires.
Cette lecture ne constitue pas un pouvoir. Elle constitue une responsabilité.
Nous sommes prêts :

•       À soutenir la cohérence du continuum
•       À contribuer à la fluidité des trajectoires
•       À travailler en co-intervention avec l’ensemble des partenaires
•       À mettre notre expertise au service du territoire

Parce que notre engagement demeure simple :
Le Centre Le Havre n’opère pas toutes les unités, il garantit que chaque personne accède à la bonne porte, au bon moment.
Pour chaque personne rejointe, une solution de sortie doit exister.
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Penser en dehors de la boîte: 
Observer l’itinérance en 2026, c’est observer une rivière en crue dont le lit ne cesse de se déplacer. 
Les repères changent. Les contours bougent et ceux qui travaillent sur le terrain doivent continuellement apprendre à lire un 
paysage humain devenu plus instable, plus dense et plus imprévisible.  

L’itinérance n’est plus uniquement cette rupture visible, ponctuelle, associée à quelques figures bien connues de l’espace public. 
Elle s’est diversifiée, diffusée, complexifiée. L’itinérance de 2026 est plus visible dans certains secteurs, mais aussi plus invisible 
derrière les portes fermées, les hébergements temporaires, les chambres louées quelques nuits, les séjours de fortune chez des 
proches ou les campements cachés à l’abri des regards. La rue ne se limite plus au trottoir. 
Elle s’infiltre désormais dans les marges du logement, dans les vies précaires suspendues à un fil, dans les parcours faits d’allers-
retours constants entre hébergement, hospitalisation, ressources communautaires, refuges, logements temporaires et retour à la 
rue. 
À mesure que la crise du logement s’aggrave, nous observons des trajectoires de plus en plus longues et des situations de plus en 
plus lourdes humainement. Les problématiques de santé mentale complexes, les dépendances sévères, les traumatismes anciens, 
la désorganisation sociale, la judiciarisation, l’isolement et la détérioration physique se superposent désormais fréquemment dans 
les parcours des personnes rejointes. 

Le visage de l’itinérance change, mais les réponses, elles, peinent encore à suivre la vitesse de cette transformation. C’est là que se 
dessine une injonction paradoxale de plus en plus lourde pour les organismes communautaires oeuvrant en itinérance. On nous 
demande de sortir les personnes de la rue… sans logements disponibles, de réduire l’itinérance visible… sans véritables solutions 
de stabilisation, d’assurer la sécurité des personnes… sans leur offrir des espaces adaptés à leur réalité, de répondre à l’urgence… 
tout en construisant des trajectoires durables avec des financements souvent temporaires. 
Comme si l’on demandait à des équipes de construire des ponts alors que le fleuve continue de monter sous leurs pieds.  
Dans ce contexte, l’hébergement de bas seuil demeure indispensable, particulièrement dans un climat québécois où survivre à 
l’hiver reste un enjeu vital. Mais nous constatons également les limites d’un système qui ne ferait qu’accumuler des lits sans 
construire les sorties nécessaires vers l’habitation. 

Car mettre à l’abri ne signifie pas toujours habiter. Habiter demande autre chose qu’un toit. Cela demande du temps, du lien, de la 
sécurité intérieure, des habitudes de vie, un sentiment d’appartenance, la possibilité graduelle de reprendre une place dans la 
communauté. 
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Or, plusieurs personnes accompagnées ne peuvent accéder directement à un logement autonome conventionnel. Entre la rue et le 
logement existe un territoire fragile, souvent invisible, où tout reste à reconstruire. C’est précisément dans cet espace que prennent 
sens les maisons de chambres communautaires, l’intervention de proximité, les équipes mobiles et les approches d’habitation 
transitoire développées par le Centre Le Havre et ses partenaires. 

Nous constatons également que plusieurs personnes vivant à la rue refusent désormais les ressources d’hébergement traditionnelles. 
La promiscuité, les tensions relationnelles, les traumatismes vécus, la difficulté à tolérer certains cadres collectifs ou simplement 
l’épuisement lié à la survie quotidienne rendent parfois impossible l’adhésion aux dispositifs classiques. 
Cette réalité nous oblige à repenser nos façons d’intervenir. Le défi n’est plus seulement de mettre à l’abri, mais de maintenir le lien 
suffisamment longtemps pour permettre l’émergence d’un mouvement vers la stabilisation. 
Nous observons enfin que la lutte à l’itinérance ne peut plus reposer uniquement sur les organismes identifiés au secteur de 
l’itinérance. L’itinérance agit comme le révélateur des fractures d’une société entière. Elle est l’affaire de tous! 

Et pourtant, malgré la lourdeur des constats, nous observons aussi autre chose sur le terrain. Nous voyons des intervenants 
continuer à créer du lien dans des contextes extrêmement difficiles. Nous voyons des partenaires développer des collaborations 
inédites. Nous voyons des personnes reprendre pied lentement dans des milieux de vie plus humains et plus stables. Nous voyons 
émerger des solutions de transition capables d’ouvrir des chemins là où il n’existait auparavant que des impasses c’est ce que nous 
appelons l’habitation de transition. 
Car même dans les paysages les plus abîmés, il reste possible de construire des passages. Ce sont eux que nous façonnons pied à 
pied depuis 2020 et dont nous sommes aujourd’hui convaincus de la pertinence et de leur efficience.  

Il est l’heure pour nous d’en faire l’évaluation afin de les pérenniser et les consolider. 
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Ceux qui oeuvrent pour la réalisation de la mission: J-François Tessier - M.Claude Angelhart - Sylvain Dubeau(RHCM) - Pascal Gauthier - Yasmani Bouchard-Munoz - Maxence Milette 
- Pierre-Luc Cloutier-Bergeron(RHCM) - David Provost - Djariatou Macalou - Ismaël Zouiten - Nicholas Mc Callum - Mélanie Morel - Mark-Antoine Gauthier - Jérémie Marcouilier-Thériault 
- Marie Durocher - Arianne St-Pierre- Line Veillette - M-Josée Durand- M-Christine Côté - Geneviève Moreau-Blier - Éric Lefebvre - Camille Vincent-Renard - Progrès Kahama Majambere 
- Marc-André Mercure - Danny Lacroix - Noémie Maheu - M-Claude Ferron - Yan Corriveau - Maude Cloutier - Samuel Otis - Mario Dauphin - Isabelle Fournier - Charlene Doucet - Hugo 
Gélinas- Zoé-Florence Julien - Isabelle Lesieur - Kim Grondin - Sarah Millette Pellerin - Daniel Bellemare - David Proteau - Karine Dahan - Miguel Malouin - Sébastien Girard - J-Sébastien 
Patry - Marc Pellerin - Florane Poisson- Mario Berthiaume - Sylvain Masse - Guillaume Coderre - Rose-Marie Gélinas- Noémie Lebielle- Louise Marchand - Claudia Lafontaine- Jean-
Sébastien Patry  - Caroline Fillion -Yan Corriveau - Gabrielle Duval-Chartrand- Martin Pintal - Martin Gélinas - Michaël Blais - Tommy-Lee L’Abbé - Danny St Arnaud - Martin Gervais- 
Mélissa Milette  - Claudette Martel - Louise Mc Crow - Normand         — Keven Charette - Patrick         - Nicolas Leblond - Christian           - Sophonie Mondelus - Louis Morin - Sébastien 
Roy - Monsieur Gilles (Bénévole) - Marie-Andrée (Bénévole , donatrice) 
Tous les citoyens donateurs et toutes les entreprises donatrices - Le Conseil d’Administration du Centre Le Havre et celui de la Fondation du Centre Le Havre.              



10 Karine  Dahan , Centre Le Havre Inc. - 2026

Les Maisons de Chambres Communautaires : 
l'espace entre deux portes 
Certaines personnes quittent la rue comme on franchit un seuil, d’autres doivent d'abord réapprendre à l'approcher. 

Entre la rue et le logement autonome existe souvent un territoire invisible. Un espace où il faut retrouver des repères, reconstruire des 
habitudes de vie, apprivoiser de nouveau la sécurité et reprendre confiance en sa capacité d'habiter un lieu. 

Pendant longtemps, cet espace intermédiaire est demeuré l'un des angles morts de nos réponses collectives à l’itinérance. Or, les 
réalités observées sur le terrain nous rappellent chaque jour qu'il ne suffit pas d'avoir un logement disponible pour qu'une personne 
puisse s'y maintenir durablement. Pour plusieurs, la stabilité résidentielle s'apprend, se reconstruit et se consolide progressivement. 

C'est précisément dans cette logique que s'inscrivent les Maisons de Chambres Communautaires développées en partenariat avec le 
Réseau d'Habitation Communautaire de la Mauricie. Plus qu'une simple solution résidentielle, elles constituent un espace de transition. 
Un lieu où le temps devient un allié. Un milieu de vie où l'accompagnement, la proximité et la stabilité quotidienne permettent à chacun 
d'avancer à son rythme vers une plus grande autonomie. 

Au cours de la dernière année, ces maisons ont continué d'occuper une place grandissante dans l'itinéraire de services du Centre Le 
Havre. Elles représentent aujourd'hui bien davantage qu'une ressource complémentaire : elles incarnent une conviction profonde selon 
laquelle la sortie de l'itinérance ne se résume pas à l'accès à un logement, mais repose sur la capacité d'habiter durablement sa vie. 

Chaque chambre offerte devient alors plus qu'un espace privé, elle devient un lieu où il est possible de reprendre souffle. 

Un endroit où l'on peut recommencer à organiser son quotidien, renouer avec certaines responsabilités, reconstruire des liens et 
retrouver progressivement une place dans la communauté. 

Mais derrière les murs, il y a surtout une présence.  

Dans un contexte où les parcours résidentiels se complexifient et où les besoins de stabilisation augmentent, les Maisons de Chambres 
Communautaires occupent désormais une place centrale dans notre vision du continuum interne de services. Elles constituent ce 
territoire de transition qui permet de transformer une possibilité de logement en véritable projet de vie. 

Et parfois, entre deux portes, c'est précisément cet espace qui fait toute la différence. 
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Nombre de nuitées à la maison de 
chambres communautaires

22-23 23-24 24-25 25-26

4 

2 
2 2 

Note: 2025-2026 est la première année avec deux Maisons de 
Chambres Communautaires opérationnelles en année pleine

Parce que réapprendre à habiter ne se résume pas à posséder une clé ou à signer un bail. Cela implique souvent de reconstruire des 
habitudes perdues, de retrouver une routine, de réapprivoiser la vie en collectivité, de gérer des conflits, des inquiétudes ou des 
périodes de découragement. Cela implique aussi d'accepter que le parcours vers la stabilité ne soit pas toujours linéaire. 

C'est pourquoi le Centre Le Havre a fait le choix d'assurer une présence d'intervention de jour comme de nuit au sein de ses maisons 
de chambres communautaires. Ce choix repose sur une conviction simple : les moments de vulnérabilité ne suivent pas un horaire de 
bureau. 

Les doutes apparaissent parfois en soirée. Les angoisses surgissent au milieu de la nuit. Les fragilités qui menacent le maintien en 
logement se manifestent souvent dans les moments où les personnes se retrouvent seules avec elles-mêmes. La présence continue 
des équipes permet alors d'offrir une écoute, un soutien, un accompagnement ou simplement une présence rassurante lorsque la 
confiance vacille. 

Au fil du temps, cette proximité contribue à sécuriser les parcours, à prévenir certaines ruptures et à soutenir les nombreux 
réapprentissages qui accompagnent la stabilisation résidentielle. 

Car si le logement constitue souvent la destination recherchée, c'est bien la relation qui permet le plus souvent d'y demeurer. 
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Une fois la crise passée et le plan d’action défini, 
rester à l’hébergement d’urgence est moins 
pertinent. Pour autant certaines personnes 
rejointes continuent à avoir besoin d’un suivi bio-
psycho-social intensif avant de quitter le mode 
hébergement pour un mode plus autonome. C’est 
ce qu’offre un hébergement de transition.

Offrir aux personnes connues du Centre Le Havre, 
un hébergement dans un parcours défini sans pour 
autant être en situation de crise ou d’urgence. 
Prendre en considération le chemin individuel 
parcouru dans le plan d’action. Exemple: attente 
d’entrée ou sortie de thérapie, sortie 
d’incarcération.

Reconnaître et accepter de s’approprier de 
nouveaux outils et moyens pour aplanir ses 
problématiques, avoir des pistes de solutions qui 
n e p e u v e n t p a s s e m e t t re e n o e u v re 
immédiatement

2

4

En tant qu’accompagnant accepter les rechutes 
sans remettre en cause le plan d’action, ce qui est 
le postulat d’un itinéraire de services. Ainsi offrir des 
lits de crise qui permettent de la gérer sans pour 
autant se retrouver dans une nouvelle crise 
résidentielle. C’est le propre de la notion de 
transition (passer d’un état à l’autre de façon lente 
et graduelle)

De l’urgence à la stabilité: Le Chez-Soi 
1378 rue Brébeuf, quartier Ste Marguerite

« Si une chose vaut la peine d’être vécue, cela vaut la peine de 
réserver du temps » - Oscar Wilde

3

1

Le Chez-Soi , rue Brébeuf - 7 lits

Maude Cloutier - Miguel Malouin - Pierre-
Luc Cloutier-Bergeron - Annabelle Boisvert 
(stagiaire) - Zoé-Florence Julien 
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S’adresse à des personnes issues de l’hébergement 
d’urgence et/ou de transition, qui sont sorties de la crise 
personnelle qui les a amenée vers nos services 
d’urgence.

Accompagnées par un intervenant psycho-
social, les personnes rejointes vont cheminer 
dans leur recherche de logement, qu’il soit 
communautaire, social, privé, public ou 
traditionnel et ainsi accéder au logement de 
transition avec ou sans suivi .

C’est une étape dans le processus de sortie de la 
rue; elle consiste dans la reconnaissance de ses 
besoins afin de posséder les habiletés sociales 
et domestiques qui permettent de garder un 
logement de façon durable.

2

4

Encadrées d’intervenants psycho-sociaux en 
journée, les personnes rejointes vont participer à 
des activités collectives et/ou individuelles visant 
à apprendre une routine et les réflexes d’une vie 
autonome.

De la transition à l’autonomie: L’Arche 
12-14 rue St Lazare au Cap de la Madeleine

« Être quelqu’un, quelque part » - Michel Simard

3

1 La Maison du Cap, rue St Lazare - 6 lits 

Rose-Marie Gélinas - Zoé-Florence Julien 
- Mario Berthiaume - Sylvain Dubeau - 
Progrès Kahama Majembere - Daniel 
Bellemare
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L'Équipe Mobile : là où les chemins commencent 

Équipe Mobile Chiffres clefs

Nombre d’intervenants au 31-03-2026 7

Personnes rejointes en dehors du 
refuge 

117

Personnes rejointes avec suivi 71

Nombre de personnes relocalisées 47

TOTAL des personnes différentes 
rejointes par l’équipe

188

Certaines trajectoires commencent dans un bureau. 

D'autres commencent au détour d'un sentier, sous un viaduc, 
dans un campement, sur un banc de parc ou à la porte d'un 
commerce. 

L'Équipe Mobile du Centre Le Havre intervient précisément 
dans ces espaces où les parcours de vie deviennent parfois 
invisibles aux yeux de la plupart des citoyens, mais où se 
jouent pourtant des moments déterminants. 

Chaque jour, elle se déploie là où les parcours de vie 
deviennent plus fragiles, là où les personnes s'éloignent des 
ressources traditionnelles, là où le lien avec les services risque 
de se rompre. 

Depuis plusieurs années, cette équipe occupe une place 
essentielle dans le dispositif trifluvien d'intervention de 
proximité. Sa connaissance du territoire, des campements, 
des lieux de rassemblement informels et des réalités vécues 
par les personnes en situation d'itinérance lui permet 
d'intervenir là où les besoins émergent, souvent bien avant 
qu'ils ne deviennent visibles. 

Son travail repose avant tout sur la création et le maintien du 
lien. Un lien qui permet d'accompagner les personnes dans 
leurs démarches, de soutenir leur sécurité, de favoriser leur 
accès aux ressources et de demeurer présent lorsque les 
trajectoires deviennent instables ou que les situations se 
complexifient. 
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Au cours de la dernière année, l'Équipe Mobile a poursuivi son 
travail au sein des campements et des différents milieux de vie 
informels présents sur le territoire. Cette présence s'inscrit dans 
une collaboration étroite avec les autres équipes de proximité 
ainsi qu'avec l'équipe Nomade du Service de police de Trois-
Rivières. 

Cette complémentarité permet de mieux comprendre les 
réalités observées sur le terrain, de partager l'information 
pertinente et d'assurer une intervention adaptée aux besoins 
des personnes rejointes. 

Dans un contexte où les parcours résidentiels deviennent plus 
fragiles et où les réalités de la rue se complexifient, le travail de 
proximité demeure un levier fondamental. 

Car les trajectoires de stabilisation ne commencent pas 
lorsqu'une personne franchit la porte d'une ressource. 

Elles commencent souvent bien avant. 

Elles naissent dans une rencontre répétée. Dans une présence 
constante. Dans la construction graduelle d'un lien de 
confiance qui permet, un jour, d'envisager autre chose que la 
simple survie. 

L'Équipe Mobile occupe ainsi une place singulière dans 
l'itinéraire de services développé par le Centre Le Havre. Elle 
agit comme un point d'ancrage entre la rue, les ressources du 
territoire et les possibilités de stabilisation qui peuvent ensuite 
s'offrir aux personnes accompagnées. 

Car avant toute transition, avant tout relogement et avant toute 
reconstruction, il faut d'abord qu'un lien existe. 

Et c'est précisément ce lien que l'Équipe Mobile entretient, jour 
après jour.

L’Équipe Mobile : Mark-Antoine Gauthier, Camille Vincent-Renard (coordinatrice clinique), Yan Corriveau, Gabrielle Duval-
Chartrand , Pascal Gauthier,  Sarah Milette-Pellerin, Noémie Maheux,  Yasmani Bouchard-Munoz
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Bénéficiaires

PSLUI 29

PSLUJ 11

RHCM 12

Fiducie volontaire 25

TOTAL 77

Accès Coordonné et Fiducie Volontaire

Dans un itinéraire de services, les solutions ne valent que si elles sont accessibles au bon moment. 

L'Accès coordonné agit précisément comme l'un de ces mécanismes essentiels qui permettent d'organiser les passages entre les 
différentes étapes d'un parcours de stabilisation. Il contribue à orienter les personnes vers les ressources les mieux adaptées à leur 
situation, tout en favorisant une utilisation plus cohérente et plus équitable des places et des logements disponibles. 

Au cours de la dernière année, le nombre de dossiers instruits dans le cadre de l'Accès coordonné a poursuivi sa progression. Cette 
augmentation témoigne à la fois de la pertinence du dispositif et de l'intensification des besoins observés sur le territoire dans un 
contexte de crise du logement persistante. 

À mesure que les trajectoires résidentielles se complexifient, la nécessité de maintenir des mécanismes de coordination solides devient 
de plus en plus évidente. Pourtant, l'avenir de ce programme demeure incertain, alors même qu'il constitue aujourd'hui l'une des 
pierres d'assise de l'accès au logement pour les personnes en situation d'itinérance ou à risque de l'être. 

L'Accès coordonné ne représente toutefois qu'une partie du chemin. 

Les prochaines années verront se développer davantage de solutions d'habitation transitoire, de maisons de chambres 
communautaires et de logements soutenus. Cette évolution exigera non seulement une augmentation du nombre de suppléments au 
loyer (PSL), mais également un renforcement des ressources humaines capables d'accompagner les personnes dans leurs transitions. 

Car entre un refuge et une habitation transitoire, puis entre cette habitation et un logement permanent, il faut souvent plus qu'une clé. 

Il faut du temps, du soutien, de la présence et des repères. 

Construire des logements demeure essentiel. Construire les ponts qui permettent d'y accéder et d'y demeurer l'est tout autant. 

La consolidation du suivi dans la communauté, du maintien en logement et des mécanismes de coordination représente donc l'un des 
défis incontournables des prochaines années si nous souhaitons transformer l'accès au logement en véritable stabilité résidentielle. 

L’Accès Coordonné : organiser les passages
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Certaines portes s'ouvrent dans l'urgence. 

D'autres permettent simplement de s'arrêter un moment lorsque la route 
devient trop difficile à poursuivre. 

Depuis sa création, l'Hébergement d'Accueil et d'Orientation du Centre Le 
Havre constitue l'une des principales portes d'entrée de l'itinéraire de 
services offert aux personnes vivant une rupture résidentielle ou une situation 
d'itinérance. 

Sa mission demeure essentielle : accueillir, réduire la crise, évaluer les 
besoins et accompagner la recherche de solutions adaptées à la réalité de 
chaque personne. 

Pendant de nombreuses années, cette étape représentait un passage 
relativement court entre une situation de crise et une solution plus stable. 

Aujourd'hui, les réalités du terrain racontent une autre histoire. 

La rareté des logements, la complexification des parcours et l'insuffisance 
des solutions disponibles prolongent souvent le temps passé en 
hébergement. Ce qui devait être un lieu de transition rapide devient parfois 
un espace d'attente où les personnes tentent de préserver un équilibre 
fragile en attendant qu'une porte puisse s'ouvrir ailleurs. 

Cette évolution ne modifie pas la raison d'être du service, mais elle 
transforme la nature du travail qui y est réalisé. 

L'accueil demeure important. 

L'évaluation demeure essentielle. 

L'orientation demeure nécessaire. 

Mais il faut désormais accompagner plus longtemps, soutenir davantage et 
maintenir l'espoir malgré des délais qui échappent souvent à notre contrôle. 

L’Hébergement d’Accueil et 
d’Orientation (HAO) 
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Taux d’occupation

22-23 23-24 24-25 25-26

100 %100 %100 %

102 %

Dans ce contexte, l'Hébergement d'Accueil et d'Orientation agit de plus en plus comme un sas entre la rue et les possibilités de 
stabilisation offertes sur le territoire. 

Un espace où l'on peut reprendre son souffle. 

Un endroit où il devient possible de reconstruire certains repères, de clarifier les besoins et d'envisager les prochaines étapes d'un 
parcours résidentiel souvent devenu plus complexe. 

Chaque séjour rappelle cependant une réalité incontournable : l'accompagnement ne peut être plus rapide que les solutions 
disponibles. 

Les équipes poursuivent donc leur travail avec la même conviction qu'à l'origine : accueillir chaque personne avec dignité, comprendre 
sa réalité et l'accompagner vers la ressource la plus adaptée à ses besoins. 

Car même lorsqu'une destination tarde à apparaître, il demeure essentiel qu'un lieu existe pour permettre de reprendre pied et préparer 
la suite du chemin. 
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La première fonction de l’HAO est l’accueil 
physique des personnes qui vivent une crise 
résidentielle. Il s’agit d’évaluer les besoins de la 
personne en fonction de la mission. C’est le 
premier contact.

Alors vient le temps de la définition conjointe, 
avec la personne, des objectifs à court, moyen et 
long terme; c’est le plan d’intervention. Peut 
alors commencer l’action dans le séjour. Le plan 
ne définit pas le séjour, il n’est que la feuille de 
route.

Une fois les besoins évalués, soit nous 
réorientons vers une ressource plus adaptée, soit 
nous procédons à l’admission afin d’offrir la mise 
en sécurité de la personne. Cela peut être à 
l’HAO ou au refuge. L’HAO peut être le lieu 
adéquat pour une personne qui souhaite changer 
de mode de vie et bénéficier d’un encadrement; 
ou bien la protéger dans sa grande vulnérabilité.

2

4

Lorsque la personne est accessible après une 
période de répit, nous procédons alors à une 
période d’observation pluridisciplinaire, afin de 
faire émerger ses besoins prioritaires et 
comment y répondre. 

L’accueil, l’évaluation et l’action.  
« Un séjour aussi court que possible mais aussi long que nécessaire »

3

1
Nombre de demandes à 

l’hébergement d’accueil et 
d’orientation

21-22 22-23 23-24 24-25

5 6725 4435 826

2 991

Nombre de nuitées pour 
l’hébergement d’accueil et 

d’orientation

21-22 22-23 23-24 24-25

5 3615 262

7 4707 061
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Animer les milieux de vie 
pour redonner de l’espoir: 

Face à des pe rsonnes souven t 
marginales ou marginalisées, le fait de 
sortir du cadre d’intervention formel où 
interagissent une ‘’personne aidante’’ et 
une ‘’personne aidée’’, et d’offrir à la 
place un cadre informel où sont mis en 
relation des êtres humains avec des 
forces, des défis, des talents et de riches 
histoires de vie, favorise la création de 
liens significatifs qui perdurent et par le 
fait même, augmentent les chances de 
sortie de la rue. 


Les activités occupationnelles jouent un 
rôle essentiel dans l’accompagnement 
des personnes en situation d’itinérance, 
puisqu’elles permettent de répondre à 
plusieurs besoins cliniques, sociaux et 
personnels de manière concrète et 
a d a p t é e . A u - d e l à d u s i m p l e 
divertissement, ces activités constituent 
des occasions de se rencontrer, de briser 
l’isolement et de favoriser un sentiment 
d’appartenance à un groupe ou à un 
milieu de vie. Elles offrent également un 
espace sécurisant où les participants 
peuvent socialiser, développer des 
relations positives avec les intervenants 
et vivre des expériences valorisantes.


Ces activités permettent aussi de 
soutenir le développement ou le maintien 

des habiletés de vie quotidienne et des 
habiletés sociales. Par la cuisine, les 
ateliers créatifs, les jeux de groupe ou les 
activités sportives, les participants 
peuvent travailler la communication, la 
coopération, le respect des consignes, la 
gestion des émotions, la résolution de 
problèmes et l’autonomie. Plusieurs 
a c t i v i t é s f a v o r i s e n t é g a l e m e n t 
l’apprentissage de saines habitudes de 
vie, la gestion du stress, la concentration 
ainsi que l’intégration de moyens de 
régulation émotionnelle et de bien-être.


Les activités artistiques, culturelles et 
d’expression offrent quant à elles des 
occasions importantes de valorisation 
personnelle, d’expression de soi et de 
développement de l’estime personnelle. 
Elles permettent aux participants de 
reconnaître leurs forces, de développer 
leur créativité et de vivre des réussites 
dans un contexte positif et non jugeant. 
Certaines activités contribuent aussi à 
soutenir la sobriété, à diminuer les 
pensées liées à la consommation et à 
encourager l’utilisation de stratégies 
d’adaptation saines.


Enfin, les activités occupationnelles 
favorisent l’inclusion sociale et la 
participation citoyenne en permettant 
aux personnes de prendre part à des 
événements collectifs, de découvrir de 
nouveaux milieux et de vivre des 
expériences normalisantes dans la 
communauté. Elles contribuent ainsi au 

mieux-être global des participants et 
représentent un outil clinique important 
pour souten i r le ré tab l issement , 
l’autonomie et la qualité de vie des 
personnes accompagnées.


C h a q u e p e r s o n n e e n s i t u a t i o n 
d’itinérance a une histoire de vie propre 
et des raisons pour lesquelles elle s’est 
retrouvée à la rue. En apprenant à 
connaitre ces réalités, les intervenants 
psychosociaux du Centre Le Havre 
p e u v e n t d é c l i n e r d e s o b j e c t i f s 
spécifiques aux besoins de chacun, tout 
en misant sur leurs forces et leurs 
capacités. Par l’entremise des moments 
partagés, les intervenants peuvent créer 
des occasions propices au dépassement 
de soi, à l’atteinte de ces objectifs et au 
développement du pouvoir d’agir. En 
multipliant les occasions de réussite 
dans le quotidien, les personnes 
accompagnées peuvent progressivement 
reprendre confiance en leurs capacités et 
se rapprocher de leur but, qui très 
souvent, est la sortie définitive de la rue. 


Zoé-Florence Julien - Coordinatrice 
clinique des hébergements
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Le Refuge  

Le premier palier de besoins de tout individu est de s’abriter, d’être en sécurité sur les plans physique, psychique, et alimentaire, dans un lieu 
d’ouverture et de bienveillance. Ainsi le Refuge du Centre Le Havre se veut, dans un premier temps, un hébergement sécuritaire, de nuit et 
provisoire. 
  
Dans un second temps il peut se révéler un lieu d’impulsion vers une intervention plus soutenue, plus structurée, plus longue. Quelle que soit 
l’intention, le sujet est toujours au centre de la palette de services proposés. 

Notre approche humaniste et existentielle permet plusieurs voies d’appropriation du travail d’accompagnement par la personne rejointe : 
  

-  	 se reposer, faire une halte (fonction d’accueil) 
-  	 se créer un espace psychique suffisant pour la reconnaissance, l’accueil de ses propres problématiques (fonction d’écoute) 
- 	 interagir avec des intervenants afin de faire émerger des besoins, élaborer des pistes de solutions, mettre en place des orientations et 

des moyens de résolution (fonction d’accompagnement – équipe d’intervention du refuge et équipe mobile) 

Sous-titre
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La première fonction d’un hébergement de seuil 
adapté est d’accueillir pour mettre à l’abri de 
façon sécuritaire, pour tous. Les personnes 
rejointes sont évaluées systématiquement afin de 
vérifier si toute autre solution d’hébergement a 
été envisagée et si elles sont dans un état 
adéquat pour être en collectivité.

Pour quelles raisons dort-on au refuge? 

-Le besoin d’un abri pour une nuit 

-Ne pas souhaiter changer de mode de vie 
dans l’immédiat

La consommation n’est pas tolérée dans 
l’enceinte de l’établissement ni même sur le 
terrain du refuge. En cela c’est une condition.

2

4

Une équipe de 7 intervenants dits « mobiles » 
prennent le relais, en journée afin 
d’accompagner les personnes qui le souhaitent 
dans la résolution de leurs problématiques.

L’accueil « presque » 
inconditionnel

3

1

Nombre de nuitées à l’hébergement en mode 
refuge

21-22 22-23 23-24 24-25 25-26

4 4 4 4 

3 

Nombre de demandes à l’hébergement en 
mode refuge

21-22 22-23 23-24 24-25 25-26

6 
5 5 

4 

2 

Depuis toujours le Centre le Havre monte 
des tentes dans sa cour pour l’été. Depuis 
2025, nous offrons une présence 
d’intervenants pour 6 personnes 
supplémentaires dans des tentes, en mode 
refuge. Cela permet à des personnes qui 
n’ont pas de place dans les ressources de 
se retrouver malgré tout à l’abri et en 
sécurité. De Juin à octobre 2025 nous y 
avons offerts 218 nuitées.
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La Halte-Chaleur : protéger pendant la tempête 

Au Québec, l'hiver n'est pas seulement une saison. 

Pour les personnes vivant la précarité résidentielle ou l'itinérance, la vie devient une question de survie. Lorsque les températures 
chutent, lorsque les nuits s'allongent et que les conditions climatiques se détériorent, l'accès à des lieux sécuritaires, chauffés et 
accueillants devient un besoin fondamental. La Halte-Chaleur s'inscrit dans cette réponse essentielle aux réalités hivernales de notre 
territoire. 

Du 3 novembre 2025 au 19 avril 2026 (168 nuits), la Halte-Chaleur du Centre Le Havre a offert une présence continue de nuit durant 
les périodes les plus froides de l'année. Sa capacité est passée de 20 à 30 places simultanées, permettant de rejoindre davantage de 
personnes confrontées aux rigueurs de l'hiver. 

Mais la Halte-Chaleur ne constitue pas qu'un refuge contre le froid. Elle représente souvent un premier point de contact, un espace 
de répit, un lieu où il devient possible de répondre aux besoins de base, de recréer un lien de confiance et d'amorcer, lorsque les 
conditions le permettent, un accompagnement vers d'autres ressources du continuum de services. 

C'est pourquoi elle s'inscrit pleinement dans l'itinéraire de services développé sur notre territoire. 

Cette année aura également marqué une avancée importante dans la réponse collective offerte aux personnes en situation d'itinérance 
durant la période hivernale. Grâce à la mobilisation concertée de nombreux partenaires communautaires, institutionnels et 
municipaux, il a été possible, pour la première fois, de maintenir une couverture de services 24 heures sur 24, 7 jours sur 
7, tout au long de l'hiver. 

Cette réalisation témoigne de la force d'un dispositif hivernal construit collectivement. Aucun organisme ne peut, à lui seul, répondre de 
façon optimum à l'ensemble des besoins liés à la survie, à la sécurité, à l'alimentation, à l'hygiène, à la santé ou à l'accompagnement 
des personnes les plus vulnérables. 

Ensemble, les partenaires du territoire ont contribué à offrir une réponse plus cohérente, plus accessible et mieux adaptée aux réalités 
vécues sur le terrain. 

Il y a cependant un bémol de taille à ces dispositifs d’hiver: leur coûts extrêmement élevés pour une période courte. Les subventions 
gouvernementales ne suffisent pas à leur opérations et nous obligent à supporter un déficit qui nous interpelle et nous questionne. 

Néanmoins, dans un contexte où l'hiver québécois demeure l'un des facteurs de risque les plus importants pour les personnes non 
hébergées, le principe des haltes climatiques continue de jouer un rôle essentiel : celui de protéger pendant la tempête, tout en 
maintenant ouverte la possibilité d'un passage vers des solutions plus durables.
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🏢
Lieu d’accueil ouvert 7j/7 de 20h00 à 
08h00 avec présence permanente 
d’intervenants psycho-sociaux

Le modèle proposé par le Centre Le Havre 
Être vivant demain matin…

🥪
Possibilité de rester pour se restaurer et 
se réchauffe r. ( capac i té de 30 
personnes simultanées)

🛏
Possibilité de se coucher pour les 
personnes les plus vulnérables (10 lits 
de camps)

🚌

Service de navette du refuge à la halte 
et depuis plusieurs point de ramassage 
dans Trois-Rivières vers la halte de 
20h00 à 08h00, puis dépose au centre-
ville à la fermeture

🤝 Offre de rencontrer des intervenants 
mobiles ou tout autre intervenant et 
partenaire utile le matin et en journée.

Pour 168 nuits Chiffres clefs

Nuitées 4290

Transports 3185

Personnes différentes 236

Personnes qui ont passé la nuit 133

Personnes en situation d’itinérance 
chronique

56

Personnes connues 63

Personnes inconnues 69

Personnes re-localisées 11

Halte-Chaleur 2025-2026
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Un partenariat fort pour un itinéraire de services concerté et constant.

Partenariats, concertation 
et organisation pivot 
Certaines réalisations se construisent à l'intérieur des murs d'une 
organisation. 

D'autres prennent forme dans les espaces qui existent entre les 
organisations. 

La réponse à l'itinérance appartient à cette deuxième catégorie. 

Au cours de la dernière année, le Centre Le Havre a poursuivi son 
engagement au sein des différentes instances de concertation du territoire, 
convaincu que la qualité des réponses offertes aux personnes repose 
autant sur la force des services que sur la qualité des arrimages entre les 
acteurs qui les portent. 

Le comité intersectoriel en itinérance demeure à cet égard un lieu privilégié 
de réflexion, de coordination et de développement. Les échanges qui s'y 
déroulent permettent d'adapter les réponses aux réalités observées sur le 
terrain et de soutenir une compréhension commune des besoins 
émergents. 

Cette concertation a notamment contribué à renforcer les mécanismes de 
coordination entourant les dispositifs hivernaux, l'intervention de proximité, 
l'accès au logement et les trajectoires de relocalisation résidentielle. 

L'année 2025-2026 aura également confirmé l'importance d'élargir cette 
réflexion au-delà des acteurs traditionnellement associés à l'itinérance. 

Les parcours des personnes croisent une multitude de réalités : santé 
mentale, dépendances, vieillissement, sortie d'institution, violence, 
pauvreté ou isolement social. À travers leurs missions respectives, 
plusieurs organisations deviennent ainsi des partenaires essentiels dans 
les trajectoires de stabilisation et de réaffiliation sociale. 
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Le partenariat développé avec le Réseau d'Habitation Communautaire de la Mauricie illustre bien cette volonté de mettre en commun des 
expertises complémentaires. Ensemble, nos organisations poursuivent le développement de solutions résidentielles adaptées aux réalités 
observées sur le territoire et contribuent à élargir les possibilités offertes aux personnes accompagnées. 

Et cette évolution se construit rarement seul. 

Au fil des années, cette capacité à créer des liens entre les ressources, à favoriser les collaborations et à soutenir les réflexions collectives 
a progressivement amené le Centre Le Havre à occuper une place particulière dans l'écosystème régional. Chargé d’une mission de 
coordination régionale en habitation pour le volet itinérance du CIUSSS MCQ, le Centre Le Havre cartographie les dispositifs pour mieux 
comprendre l’offre de services régionale et identifier les manques et les besoins, afin de les adresser aux décideurs et ainsi de les soutenir 
dans une démarche concertée et cohérente. 

Une place qui est celle d'une organisation pivot. 

Non pas parce qu'elle détient toutes les réponses, mais parce qu'elle se situe à la croisée de nombreuses trajectoires humaines, 
organisationnelles et résidentielles. 

Cette position privilégiée permet de contribuer à la cohérence du continuum de services, de soutenir les collaborations nécessaires à son 
évolution et de participer activement à la recherche de solutions adaptées aux réalités de notre territoire. 

Car si les besoins évoluent, les réponses doivent elles aussi continuer d'évoluer.

Marie-Josée Durand (Centre Le Havre) - Michaël Tilman (RHCM) - Danny Lacroix (Centre Le Havre)
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Prévenir l’enracinement dans la rue: nos enjeux 
Lutter contre l’itinérance en 2026 ressemble parfois à tenter de construire un port alors que la tempête est déjà 
commencée. Les vagues se succèdent. Les besoins augmentent. Les visages changent. Et pourtant, les 
embarcations demeurent trop peu nombreuses pour permettre à chacun de rejoindre la rive. 

Le premier enjeu demeure celui du logement. 

Depuis plusieurs années, le marché locatif se resserre au point de transformer chaque logement abordable en 
ressource rare. Les sorties de nos services ralentissent, les séjours se prolongent et les trajectoires deviennent plus 
fragiles. Lorsqu'une porte s'ouvre enfin, plusieurs autres se sont déjà refermées. 

Mais au-delà du logement, un autre défi se dessine : celui de l'habitation. 

Car si trouver un logement est déjà difficile, réussir à l'habiter durablement l'est parfois davantage. Entre la rue et 
l'autonomie existe un territoire fragile où il faut réapprendre la sécurité, les habitudes de vie, la confiance et parfois 
même le simple fait de se projeter dans l’avenir. C'est dans cet espace que se situe aujourd'hui une grande partie de 
notre travail. 

Nous faisons également face à une injonction paradoxale de plus en plus présente dans notre société : sortir les 
personnes de la rue alors que les solutions permettant réellement cette sortie demeurent insuffisantes. On demande 
aux organismes de réduire l'itinérance visible pendant que les logements accessibles disparaissent. On 
demande de favoriser la stabilité alors que les ressources qui la rendent possible demeurent précaires. On demande 
des résultats durables dans un environnement qui fonctionne encore trop souvent à court terme. Cette contradiction 
traverse désormais l'ensemble du réseau d’aide. Elle est d'autant plus présente que plusieurs personnes vivant à la 
rue ne souhaitent plus fréquenter les dispositifs traditionnels d'hébergement collectif. La promiscuité, les tensions, les 
traumatismes ou simplement l'épuisement rendent parfois ces milieux difficiles à investir. Nous devons donc imaginer 
des passerelles plus nombreuses entre la rue et l'habitation transitoire afin que personne ne soit condamné à choisir 
entre la rue et un modèle qui ne lui convient pas. 

Nous devons également demeurer prudents face à une tentation bien connue des sociétés confrontées à la pauvreté : 
celle de vouloir rendre le problème moins visible avant de le rendre moins présent.
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La question de la cohabitation sociale s'impose également comme un enjeu incontournable. Les tensions observées 
dans l'espace public témoignent souvent d'une méconnaissance mutuelle. Entre les citoyens qui cherchent à 
comprendre et les personnes qui cherchent simplement à survivre, il nous appartient de construire des 
espaces de dialogue, de médiation et de solidarité. 

Mettre une personne à l'abri est essentiel. Mais si l'abri devient une destination plutôt qu'un passage, nous risquons 
de déplacer la vulnérabilité plutôt que de la résoudre. 

Car l'itinérance ne constitue pas une réalité étrangère à notre communauté. Elle en est l'une des expressions les plus 
visibles. Elle révèle les fragilités du logement, de la santé mentale, des dépendances, de la pauvreté, de la violence et 
parfois même de l'isolement qui traverse notre société. Prévenir ces ruptures demeure d'ailleurs l'un des grands 
défis des prochaines années. Intervenir avant la perte du logement, soutenir les transitions critiques et renforcer les 
filets sociaux est souvent moins visible que l'intervention d'urgence, mais infiniment plus efficace à long terme. 

À ces défis humains s'ajoutent des défis structurels tout aussi déterminants. On ne peut bâtir des réponses durables 
sur des fondations temporaires. Les programmes ponctuels, les financements non récurrents et l'incertitude 
entourant certains mécanismes essentiels comme l'Accès coordonné fragilisent des solutions pourtant reconnues 
comme efficaces. Les besoins demeurent permanents; les moyens, eux, demeurent trop souvent 
temporaires.Cette réalité complique la planification, ralentit le développement et fragilise la continuité des parcours. 

Mais au-delà des financements eux-mêmes, un autre enjeu mérite d'être nommé : celui de la consolidation de 
l'existant. 

Dans un contexte où les besoins augmentent rapidement, la tentation est grande de multiplier les nouveaux projets 
et les nouvelles initiatives. Pourtant, développer sans consolider comporte aussi des risques. Les services déjà 
en place, les expertises acquises, les partenariats développés et les organisations qui les portent ont eux aussi 
besoin d'être soutenus, renforcés et pérennisés. Une communauté ne devient pas plus forte parce qu'elle additionne 
les projets. Elle devient plus forte lorsque les structures qui les soutiennent sont suffisamment solides pour traverser 
le temps. 
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Développer de nouveaux services sans renforcer simultanément les capacités de gestion, de coordination, de 
supervision clinique, d'encadrement et de gouvernance revient à fragiliser les réponses elles-mêmes. Gouverner 
l'itinérance ne consiste donc pas uniquement à financer des interventions ou des projets ponctuels. Cela exige 
également d'investir dans les organisations capables de les structurer, de les coordonner, d'assurer leur qualité et de 
les inscrire durablement dans le continuum de services. À mesure que les réalités se complexifient, la capacité 
organisationnelle devient elle aussi un levier d'intervention. 

Enfin, il nous faut prendre soin de ceux qui prennent soin.  

Les intervenants communautaires travaillent quotidiennement dans des contextes de grande intensité humaine, 
souvent marqués par l’urgence, la détresse psychologique, la désorganisation, la violence et l’épuisement relationnel. 
Pourtant, les conditions salariales et les avantages sociaux demeurent insuffisants au regard de la complexité et de 
l’importance sociale de leur travail. Retenir les employés, protéger leur santé psychologique, reconnaître leur 
expertise et consolider les conditions d’exercice de la relation d’aide constituent désormais des enjeux incontournables 
pour assurer la pérennité des services. 

Dans ce contexte, le Centre Le Havre demeure convaincu que les solutions existent déjà en grande partie sur le 
terrain. Les prochaines années demanderont surtout davantage de cohérence entre les niveaux décisionnels, 
des investissements récurrents, une meilleure reconnaissance des réalités régionales et une capacité 
collective à sortir durablement d’une logique exclusivement centrée sur l’urgence.  

Les maisons de chambres communautaires, l'intervention de proximité, l'habitation transitoire, l'Accès coordonné, le 
maintien en logement et les collaborations territoriales dessinent progressivement une autre façon d’agir; une façon 
moins centrée sur l’urgence, une façon davantage tournée vers la stabilité, une façon qui cherche non seulement à 
mettre à l'abri, mais à permettre de nouveau d'habiter le monde, ensemble. 

Karine Dahan 
Directrice générale 

Juin 2026 
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2026-2027 : Les prochaines pierres 

Construire une réponse à l’itinérance ressemble parfois à la construction d’un pont au-dessus d’un fleuve en mouvement. On ne peut 
attendre que l’eau se calme pour bâtir. Il faut observer le courant, comprendre les rives, poser une pierre après l’autre et accepter que 
l’ouvrage demeure en constante évolution. 

Depuis plusieurs années, le Centre Le Havre travaille à renforcer les passages entre les différentes étapes du parcours résidentiel. Les 
maisons de chambres communautaires, l’intervention de proximité, l’accompagnement dans la communauté, l’Accès coordonné, les 
dispositifs hivernaux et les nombreuses collaborations développées sur le territoire ont permis de consolider des fondations essentielles. 

Mais les fondations ne sont jamais une finalité, elles existent pour soutenir ce qui vient ensuite. 

L’année 2026-2027 marquera, nous l’espérons, une nouvelle étape dans cette construction. 

Le Village Maillon, par ses petites-maisons, représente l’une des expressions les plus concrètes de cette vision. Plus qu’un projet 
d’habitation, il traduit notre volonté de développer des espaces de transition adaptés aux réalités des personnes qui ne peuvent accéder 
directement à un logement autonome. Il repose sur une conviction simple : lorsqu'un milieu de vie, un accompagnement adapté et une 
communauté bienveillante se rencontrent, la stabilité devient possible. 

Dans la même logique, le déploiement progressif de l’équipe de crise pluridisciplinaire et de proximité A.L.L.E.R. viendra renforcer 
notre capacité d’intervention 7j/7 auprès des personnes les plus vulnérables. Parce que certaines trajectoires se construisent avant même 
qu'une demande d'aide soit formulée, cette équipe permettra de maintenir une présence active là où les besoins émergent et où les risques 
de rupture sont les plus grands. 

Ces projets ne visent pas à remplacer ce qui existe déjà. Ils ont été pensés pour compléter, renforcer et soutenir le continuum de services 
développé au fil des années avec nos partenaires. 

Car les réponses les plus durables ne naissent pas d’une solution unique. Elles prennent forme lorsque des milieux de vie, des ressources et 
des accompagnements adaptés permettent aux personnes de franchir, une à une, les étapes de leur parcours vers une plus grande 
stabilité. 

Les prochaines années nous demanderont encore de la créativité, de la persévérance et du courage. 

Mais elles nous offrent surtout l’occasion de poursuivre ce que nous avons commencé à bâtir : des ponts suffisamment solides pour que 
chacun puisse, à son rythme, retrouver une place où habiter, grandir et vieillir dans la dignité . 
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Une Vision Gestionnaire pour soutenir une 
vision clinique vivante et singulière.                       

Le développement de l’itinéraire de service, sa 
pérennisation et sa consolidation, passent par une 
structure de gestion forte et structurée permettant 
d’administrer plus de 80 employés toute en 
préservant l’essence communautaire de l’organisme. 
Il nous faut garantir une direction forte, une 
administration polyvalente et un encadrement étayé. 

Les Conditions de travail 

Les bailleurs de fond contribuant à la réalisation 
de notre mission doivent être sensibilisés à la 
nécessité d’indexer les salaires et avantages 
sociaux avec le coût de la vie. Ce afin de mettre 
en place des pol i t iques attract ives de 
recrutement et de rétention des employés.

2

Les Coûts de fonctionnement 

Les bailleurs de fonds contribuant à la réalisation 
de notre mission doivent être sensibilisés à la 
réalité de l ’augmentation des coûts de 
fonctionnement. 

Cette vision doit être soutenue par le maintien 
puis l ’ajout de ressources humaines et 
financières permettant une saine gestion de la 
maintenance des bâtiments, et de la conciergerie 
qui est un service rendu directement à la 
population accueillie.

Nos Besoins

3

1
Une politique de communication, un plan 
de gestion des ressources humaines 
pour un plan stratégique solide et 
durable: 

- Pour consolider la structure générale de 
l’organisme afin de garantir l’offre de services 
relative à la mission globale. 

- Pour bonifier les postes à l’intérieur des 
départements afin d’élargir l’offre de services. 

- Pour développer les domaines d’intervention 
afin de répondre aux besoins de populations 
émergeantes

4
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Paroles de personnes 
rejointes et d’intervenants
« Dans le cadre de mon expérience en tant qu’intervenant à la Maison 
l’Arche au cours de la période du mois d’avril 2025 jusqu’ au mois de  
mars 2026, cette période à été marquée par différents aspects 
intéressants. D’une manière générale, cette période a été marquée par un 
déroulement largement positif. 

Les points que j’ai appréciés, les plus grandes réussites sont :  
L’   adaptation rapide entant qu’intervenant à la maison l’Arche et à la 
dynamique de son fonctionnement. 
L’intégration des résidents en provenance des autres hébergements du 
Centre Le Havre ainsi que les externes, à la maison l’Arche y compris à 
son système de fonctionnement.  
L’accompagnement des résidents pendant leurs hébergements à la 
maison l’Arche dans le cadre de suivi psychosocial,   ainsi que leurs 
adhésions aux démarches cliniques.  
L’entretien des bons liens qui favorisent des bonnes procédures cliniques 
auprès des résidents. 
La capacité de travailler dans une bonne collaboration d’équipe avec les 
collègues.  

Moment fort et marquant  

La capacité à accompagner certains résidents dans leurs démarches 
jusqu’ à la relocalisation. Deux résidents ont été relocalisés et sont 
actuellement en logement. Il y a un autre dont les démarches sont déjà 
conclues pour sa relocalisation au début du mois de juin 2026. 
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Les grands enjeux et défis 

Il arrive que quelques résidents ne soient pas motivés à 
s’impliquer dans les démarches de la stabilisation et de 
réinsertion sociale (liées aux AVD-AVQ, à la recherche d’emploi, 
à la relocalisation etc.). Cela constitue un défi majeur car les 
résultats cliniques positifs dépendent également de la 
collaboration et l’implication des résidents.  
En conclusion, l’ expérience au cours de la période mentionnée 
préalablement, à la maison l’Arche est positive et beaucoup 
d’efforts sont fournis au niveau de l’équipe d’intervention ainsi 
qu’au niveau des résidents mais le travail à accomplir est 
encore énorme de deux côtés en terme de collaboration et d’ 
implication des résidents   pour une réinsertion sociale 
massive. » - Progrès Kahama Majambere , intervenant à la 
Maison de Chambres Communautaire L’Arche. 

« J’aime l’ambiance, les intervenants sont gentils et souvent 
disponibles. 
Avoir une liberté et d’être autonome. 
J’aime les objectifs et réussir mes démarches. 
Le Havre m’a aidé pour me remettre sur les rails et m’orienter 
sur le bon chemin. » Michaël O. 
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« Le Centre Le Havre m’a permis de m’épanouir dans ce que j’aime faire, c’est à dire aider les gens. En effet, j’ai cet objectif depuis 
que moi aussi j’ai eu besoin d’aide. Il y a 6 ans déjà, j’ai vécu une épreuve qui n’a pas été facile à surmonter. J’ai eu de l’aide a ce 
moment de ma vie et aujourd’hui le havre me permet de redonner cet aide à ceux qui en ont le plus besoin. Avec une liberté 
d’intervention hors du commun, Le centre le havre me permet d’effectuer des activités de mon cru avec les usagers. Je remercie de 
tout cœur le centre le havre de pouvoir réaliser mon rêve. » - Pierre-Luc Cloutier-Bergeron, intervenant au Refuge & au RHCM 
pour la Maison de Chambre Communautaire Le Chez-Soi 

« Lorsque je suis sorti de détention, les seules choses que j’avais étaient le linge que je portais, un billet de bus et une 
adresse : celle du Havre. J’avais beaucoup de doutes… Un refuge ? Mes doutes se sont transformés en un sentiment de 
confiance et je me suis senti comme une personne. Les intervenants ont du vécu, ça se sent, ils veulent aider pour vrai. Avec 
eux, je suis confiant face à mon avenir, je n’ai qu’à accepter l’aide qui m’est offerte. Merci de m’épauler et de m’avoir offert un 
nouveau départ. » - Pierre D. 

« Mon emploi au centre le Havre me permet, comme intervenante et comme individu, de m’épanouir en accord avec ses valeurs de 
sécurité, respect et engagement. Nous avons le privilège de créer des liens avec des personnes souvent très courageuses et 
résiliantes et de pouvoir assister et contribuer à leur cheminement. Le centre le Havre est un lieu où chacun est encouragé à progresser 
vers ses objectifs de vie en étant authentique et à développer son potentiel dans son individualité afin d’apporter sa propre richesse au 
monde. Dans des périodes de vulnérabilités, on peut entrevoir la force de l’humain révélée, la nôtre et celle de notre clientèle, cela nous 
pousse à devenir de meilleures personnes. Pouvoir profiter d’un certain confort n’est pas donné à tous et travailler auprès d’une 
clientèle en situation d’itinérance nous permet d’en être plus conscient, d’apprécier la chance qu’on a et donne envie de donner en 
retour. Mon rôle d’aidante est un rôle enrichissant et les personnes que j’accompagne m’apportent souvent beaucoup plus que ce que 
je leur donne, simplement en étant eu même et en s’ouvrant à nous » - Maude Cloutier - Intervenante à l’Hébergement d’Accueil et 
d’Orientation et au Chez-Soi, chargée des AVD/AVQ
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« En trois mots, je dirais que le Havre pour moi c’est 
‘’Ressourcement, Bien-Être et Assurance ‘’ car j’ai 

l’assurance que je prends le bon chemin en décidant de me 
choisir.  »  

Carole 

« Excellent je le recommande à tous, si tu veux t’en 
sortir et que tu mets les chances sur ton bord ça va 
marcher. Je suis a 18mois d’abstinence et ma vie va 

bien maintenant.  »  

Éric H. 

« Ça me fait de la peine parfois quand je vois certaines personnes 
qui sont perdues dans la vie, surtout les jeunes. Les intervenants 
doivent être très patients et résiliants. On voit bien qu’ils sont à la 

bonne place, qu’ils aiment leur travail et ils font une vraie 
différence.» 

Pierre B.
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Aujourd’hui je quitte ma 2e maison, celle des 6 dernières 
années. Je pars nostalgique, vers de nouveaux horizons qui 
m’appellent fort, mais surtout je pars reconnaissante. 
Reconnaissante pour cette maison remplie d’humains-
merveilles, pour toutes ces belles rencontres. Éric qui me 
faisait les plus gâteaux à ma fête, Christian qui m’a 
encouragé à passer mon permis de conduire, Esco et Alex 
avec qui j’ai tellement rit. Reconnaissante pour les ami-e-s 
magnifiques que je me suis faite, avec qui j’ai appris et 
évoluée personnellement et professionnellement. 
Reconnaissante pour tous les beaux moments avec les 
usagers: les feux dans la cour, l’art, les confidences de 
ruelle, les chansons, les poèmes, les marches dans la ville 
vide, pendant la covid.  
 
Reconnaissante pour l’expérience de vie, comme 
intervenante, comme coordonnatrice, mais avant tout comme 
humaine. J’ai été témoin de tellement de belles histoires, de 
persévérance et de réussite. J’ai vu des gens que j’aime 
mourir de souffrance, de toutes sortes de manières, mais 
aussi des naissances et des renaissances.  
 
À toutes les personnes qui ont croisé ma route pendant les 6 
dernières années, je vous porte dans mon cœur, je vous 
remercie pour tout ce que vous m’avez enseigné et appris 
sur moi, comme sur la vie. Je me souviendrai de vous où que 
j’aille.  Au plaisir de se croiser!  
 
Zoé  - Juin 2026 
(Première coordinatrice clinique du Centre le Havre - 2022-2026)

Lettre d’amour au Havre
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Les Transversaux : ce qui permet à l'ensemble de 
tenir debout 

Lorsque l'on observe un arbre, le regard se porte naturellement vers les branches, les feuilles ou les fruits. 

Pourtant, la solidité de l'ensemble dépend souvent de ce qui demeure invisible. 

Le travail réalisé auprès des personnes en situation d'itinérance repose sur la même réalité. 

Derrière chaque intervention, chaque relogement, chaque accompagnement et chaque projet de stabilisation se trouvent des 
équipes et des fonctions qui rendent ces actions possibles au quotidien. 

L'intervention ne peut agir seule. 

Elle a besoin de lieux sécuritaires et accueillants. Elle a besoin d'une organisation capable de coordonner les services, de soutenir 
les équipes, de gérer les ressources, d'entretenir les bâtiments, d'assurer la sécurité des milieux de vie et de maintenir les 
nombreuses conditions nécessaires au bon fonctionnement de l'ensemble. 

Au cours de la dernière année, les équipes administratives, logistiques, techniques, d'entretien, de soutien et de coordination ont 
poursuivi leur travail avec la même rigueur et la même discrétion qui les caractérisent. 

Leur contribution est parfois moins visible que celle des équipes d'intervention. Pourtant, elle demeure essentielle. 

Car accompagner une personne vers une plus grande stabilité ne repose jamais sur une seule profession, une seule expertise ou un 
seul service. 

Il faut une multitude de savoir-faire qui se complètent, se soutiennent et avancent dans une même direction. 

À l'image d'un arbre dont les racines nourrissent silencieusement la croissance, ces équipes contribuent chaque jour à créer les 
conditions nécessaires pour que les personnes accompagnées puissent, elles aussi, reprendre racine et poursuivre leur chemin. 
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Nombre de repas distribués
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Requêtes conciergerie-maintenance

Qui sont les Transversaux? 
Les employés transversaux sont tous les employés qui ne 
sont pas affectés spécifiquement à un service et qui 
oeuvrent avec tous. Il s’agit: 

- des adjoint et adjointe du département administratif 

- Des cuisiniers - cuisinières 

- Des concierges et techniciens de maintenance 

- Des intervenants de l’Équipe d’Accompagnement dans 
la Communauté 

- Des intervenants de l’équipe Mobile 

- De l’infirmière communautaire 

Cette année nous observons une diminution des repas 
distribués, cette diminution est principalement due à 
l’extension des horaires des ressources en distribution 
alimentaire comme Ébyon et Les Artisans de Paix, 
pendant les fins de semaines et/ou les jours fériés. 

Quant à la diminution des requêtes en conciergerie-
maintenance, elle est principalement due à une meilleure 
logistique entre les différents services, grâce à l’affectation 
d’une agente administrative dédiée à cette sphère. C’est 
ce qui nous convainc dans la nécessité d’une structure 
organisationnelle forte pour articuler un tel itinéraire de 
services interne.
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Une direction forte, une vision portée collectivement. 
« Nous avons choisi de croire que chaque défi porte en lui la possibilité d'une solution. » 
— Karine Dahan

L'année 2025-2026 aura permis de poursuivre la consolidation 
d'une équipe de direction profondément engagée envers la 
mission du Centre Le Havre et les personnes que nous 
accompagnons. Au fil du temps, cette équipe s'est construite à 
travers les défis rencontrés, les projets développés et les 
nombreuses transformations qu'a connues notre organisation. Elle 
s'est forgée dans la collaboration, la confiance mutuelle et la 
complémentarité des expertises. 

Au-delà des fonctions qu'ils occupent, les membres de l'équipe 
de direction partagent une même passion pour la mission et une 
volonté commune de faire évoluer les réponses offertes aux 
personnes en situation d'itinérance ou de vulnérabilité 
résidentielle. 

Cette année encore, les réflexions stratégiques, les projets de 
développement et les nombreux enjeux rencontrés ont démontré 
la force d'un modèle de gestion où les idées circulent, où les défis 
sont portés collectivement et où l'innovation trouve sa place. 

Nous sommes définitivement humanistes dans notre façon de 
concevoir l'intervention et de développer des solutions. Nous 
croyons que les réalités actuelles exigent du courage, de l'audace 
et une capacité à sortir des sentiers battus lorsque les solutions 
existantes ne suffisent plus. Nous sommes courageux, ambitieux 
et audacieux! 

Cette combinaison d'engagement, de créativité et de 
détermination nous permet aujourd'hui d'aborder l'avenir avec 
confiance toujours guidés par une même préoccupation : 
répondre le mieux possible aux besoins des personnes qui nous 
font confiance pour les accompagner sur leur chemin.

L’équipe de Direction, de haut en bas et de gauche à droite: Zoé-Florence Julien (coordinatrice des 
hébergements) - Ismaël Zouiten (responsable des activités philanthropiques et communications) - Geneviève 
Moreau-Blier (directrice des services professionnels) - Marie-Josée Durand (responsable des affaires financières 
et de la logistique) - Camille Vincent-Renard (coordinatrice des services extérieurs et campements) - Karine 
Dahan (directrice générale) - Danny Lacroix (directeur général adjoint)
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Financer le développement sans fragiliser les 
organisations

Nombre d’embauches

2019 2020 2021 2022 2023 2024
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Taux de roulement des employés
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43 %

Au cours des dernières années, les organismes communautaires ont été appelés à jouer un 
rôle toujours plus important dans la réponse aux enjeux sociaux complexes qui traversent 
nos communautés. Qu'il s'agisse de l'itinérance, de la santé mentale, de la crise du 
logement ou de l'exclusion sociale, les attentes envers les organismes ne cessent de croître. 
Pourtant, les mécanismes de financement qui soutiennent leur action demeurent largement 
structurés autour d'une logique de projets, d'innovation et de croissance, plutôt que de 
consolidation et de pérennisation. 

Cette réalité place les organisations devant un paradoxe préoccupant. D'un côté, on leur 
demande d'innover, de développer de nouvelles initiatives, d'augmenter leur capacité 
d'accueil, de rejoindre davantage de personnes et de répondre à des besoins toujours plus 
nombreux et complexes. De l'autre, les ressources accordées pour soutenir la gestion, 
l'administration, la gouvernance, la supervision clinique et le développement organisationnel 
demeurent largement insuffisantes. 

Dans les faits, plusieurs projets nécessitent aujourd'hui l'assemblage de multiples sources 
de financement pour assurer leur réalisation. Une même intervention peut être soutenue 
simultanément par différents programmes gouvernementaux, fondations ou ententes de 
services, chacun comportant ses propres exigences administratives, ses échéanciers, ses 
indicateurs de performance et ses mécanismes de reddition de comptes. Cette 
fragmentation du financement entraîne une charge administrative considérable qui mobilise 
des ressources déjà limitées et détourne une partie importante de l'énergie organisationnelle 
de sa mission première. 

Plus fondamentalement, cette logique contribue à créer une culture du développement 
permanent. Les organismes sont constamment appelés à démontrer leur capacité à créer 
du nouveau pour accéder à des ressources supplémentaires. Pourtant, les besoins exprimés 
par les personnes accompagnées ne commandent pas toujours de nouveaux projets; ils 
commandent souvent davantage de stabilité, de continuité et de présence. Ils commandent 
des équipes expérimentées qui demeurent en poste, des services accessibles dans le 
temps, des bâtisses maintenus en bon état et des organisations capables de traverser les 
crises sans compromettre leur mission.
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L'innovation constitue un levier important de transformation sociale. Cependant, lorsqu'elle devient une condition quasi obligatoire à 
l'obtention de financement, elle risque de détourner les organisations de leur responsabilité première : maintenir et améliorer ce qui 
fonctionne déjà. Dans le secteur de l’hébergement, du logement communautaire et de l'accompagnement psychosocial, la véritable 
innovation réside parfois dans la capacité à assurer une présence constante auprès des personnes les plus vulnérables, année après 
année. 

Le défi auquel font face les organismes n'est donc pas seulement un défi de financement. Il s'agit d'un enjeu de reconnaissance. 
Reconnaître qu'une organisation forte nécessite une infrastructure solide. Reconnaître que la gestion, la planification, la supervision, 
l'entretien des immeubles, la formation du personnel et la gouvernance constituent des conditions essentielles à la qualité des services. 
Reconnaître enfin que la croissance ne peut être durable lorsqu'elle n'est pas accompagnée d'investissements proportionnels dans la 
capacité organisationnelle. 

Les organismes communautaires ne demandent pas seulement les moyens de faire davantage. Ils demandent les moyens de faire mieux, 
de faire durablement et de continuer à être présents là où les besoins sont les plus grands. Dans un contexte de crise du logement et 
d'augmentation des vulnérabilités sociales, soutenir la consolidation des organisations communautaires n'est pas une dépense 
administrative : c'est un investissement direct dans la prévention de l'itinérance et le mieux-être collectif. 

Danny Lacroix 
Directeur Général Adjoint 

Chargé du département financier et logistique
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Le soutien indéfectible des donateurs a, une fois de plus, permis de 
donner vie à des projets porteurs de sens. Grâce à leur générosité, 
nous avons pu appuyer concrètement le Centre Le Havre dans sa 
mission de prévenir l’enracinement de l’itinérance à Trois-Rivières. En 
finançant des initiatives structurantes et en soutenant des services 
d’accompagnement humain et bienveillant, tous contribuent 
directement à offrir à des personnes en situation de grande 
vulnérabilité un chemin vers la dignité et la stabilité.  

Cette campagne a été une année de consolidation de partenariats, 
de peaufinage de formules et de solidarité. Grâce à vous, la 
communauté trifluvienne a réussi à amasser plus de 130,000$ pour 
cette cause si importante. Cet accomplissement témoigne non 
seulement des actions réalisées, mais aussi de l’impact réel de votre 
engagement. Il illustre notre volonté commune de bâtir une 
communauté plus inclusive, plus solidaire et plus humaine. Parce 
que la Fondation du Centre Le Havre n’est qu’un médium de votre 
engagement, une matérialisation de votre désir d’effectuer un réel 
changement dans notre communauté. 

Je vous remercie sincèrement pour la confiance que vous nous 
témoignez. Ensemble, continuons de faire la différence. 

Solidairement, 

Ismaël Zouiten, responsable de la philanthropie et des communications

Une Fondation pour soutenir nos 
innovations.
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Le Centre Le Havre en chiffres

Les proportions dans la répartition des genres restent similaires à l’an passé. 
Notons toutefois l’apparition significative dans les statistiques des personnes 
transgenre et/ou non binaire.  

Les femmes restent en proportion importante et révèlent des profils de plus 
en plus ancré dans des violences subies, de toute origine. Nous devons  avoir 
de les voir comme des femmes en situation d’itinérance, les considérer 
comme des femmes victimes de violence. Cette lecture nous poussent à 
nous questionner de plus en plus souvent sur leurs besoins spécifiques qui 
doivent être répondus par les ressources dédiées aux femmes.

De toute évidence, il ne faut jamais perdre de vue que chacun des groupes 
d’âge comportent son lot de défis spécifiques. Intervenir en relation avec de 
plus en plus de spécificités liées à la mouvance du visage de la population 
cible, est complexe à l’intérieur d’une mission et d’un cadre d’intervention 
généraliste comme celui du Centre Le Havre.  

Comme l’an passé, la catégorie d’âge des jeunes perd du terrain (-3%) tandis 
que la catégorie des plus de 51 ans en gagne (+6%). Cette bascule vers les 
aînés que nous surveillons depuis quelques années, se confirme et nous 
inquiète  au point de nous poser la question de quoi et comment faire avec 
cette population vieillissante physiquement et psychiquement pour laquelle 
peu de ressources spécialisées existent. Nous devons admettre dorénavant 
que notre enjeu est là!  

Le genre 25-26
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La majorité des personnes rejointes par notre organisation est originaire 
de Trois-Rivières et de la Mauricie. La culture canadienne est donc 
majoritaire parmi les personnes que nous hébergeons. Nous notons une 
légère augmentation de la catégorie « autres  » et une stagnation de la 
catégorie autochtone. L’enjeux d’approche culturelle différenciée n’existe 
pas encore dans notre organisation mais nous nous préparons malgré 
tout à affiner notre compréhension des cultures différentes afin d’offrir un 
accompagnement respectueux et efficient.

Culture 25-26
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Récurence HAO 25-25
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Enfin, comme depuis les dernières années, nous notons une augmentation 
des premiers épisodes de services dans notre organisation, ce qui nous 
laisse à penser que les personnes sans logis viennent grossir les rangs des 
demandeurs d’hébergement. 

La population en itinérance chronique n’augmente pas contrairement à la 
proportion de celle qui se trouve dans une récurrence faible, ce qui nous 
fait poser l’hypothèse que les personnes qui utilisent notre offre de service, 
s’installent dans l’itinérance, faute de solutions. 

Ceci nous encourage à nous concentrer sur le développement de solutions 
de sortie vers de l’habitation transitoire plutôt que sur le développement de 
solutions d’urgence.

Notre leitmotiv devient: à chaque personne nouvelle qui entre dans notre 
corridor de service, une solution de sortie durable doit exister. 

Sans cette rigueur éthique, nous ne ferons qu’entasser des personnes en 
crise résidentielle en banalisant la perte de logis et en les confondant avec 
des personnes désaffiliées pour lesquelles un travail d’accompagnement 
social est indispensable. Ils seront les laissers-pour-compte de cette crise du 
logement qui n’en finit pas et de cette période d’instabilité économique et 
politique qui les tire encore plus vers le bas de la société.
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La durée moyenne de séjour est à 29 jours cette 
année, ce qui est très élevé et justifié par le manque 
de solution de sorties de type logement transitoire ou 
permanent. Néanmoins, si nos services sont 
complets, ils ne sont pas saturés puisque nous 
observons encore une circulation des personnes à 
l’intérieur de nos corridors d’hébergement. 

La concomitance et la co-morbidité deviennent 
l’apanage du profil de la population rejointe. Nous 
notons cette année une augmentation des 
problématique de dépendance et de santé mentale 
qui vient confirmer l’observation globale du monde 
de la lutte à l’itinérance.  
Ces deux tendances nous rappellent que les enjeux 
de consommation et de santé mentale demandent 
une approche spécialisée pour lesquelles nous ne 
sommes pas suffisamment formés en tant 
qu’intervenants psycho-sociaux généralistes. Cette 
lecture renforce l’indispensable nécessité de travailler 
en co-intervention et en partenariat, dans une lecture 
cohérente du filet social et des besoins des 
personnes rejointes. Ce sont aussi ces données 
statistiques qui nous alertent quant à la nécessité de 
repréciser les limites de notre mission dédiée aux 
personnes itinérantes et socialement désaffiliées; à 
moins de prendre le risque que ces dernières se 
voient reléguées à la rue au profit des personnes 
sans-abri. À force de mettre toutes les 
problématiques sous le même chapeau et les 
réduire à l’itinérance, nous prenons le 
dangereux virage de rendre l’itinérance 
chronique plus invisible!

Durée moyenne HAO 25-25
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Ce graphique nous démontre que 70% des personnes rejointes par 
l’hébergement d’urgence quittent notre service vers une stabilité 
résidentielle adéquate à leurs besoins identifiés au moment du départ  

Il est à noter que la part d’orientation vers des ressources augmente ce 
qui est explicable par le peu de solution en logement transitoire ou 
permanent à caractère social mais aussi par des profils de plus en plus 
complexes qui demandent une étape supplémentaire avant d’envisager 
d’habiter un logement. Ces personnes sont alors orientées vers des 
ressources spécialisées répondant à leur besoins. 
Dans cette statistique sont également intégrées les personnes qui vont 
dans nos Maisons de Chambres Communautaires, ce qui est notre 
modèle d’habitation de transition avec supervision.

Catégories de départ HAO 25-26
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Le conseil d’administration 

Membres du Conseil d’administration du Centre Le Havre Fonction Date d’entrée Présentation (provenance) 
Membre du conseil 

d’administration Fonction Date d’entrée Provenance

Jean Pellerin Président 13 juin 2023 Secteur privé

Claude Panneton Vice-président
1er décembre 2020


Démissionnaire de son poste de vice-
président en juin 2026

Représentant des 
personnes rejointes

Emmanuel Ayotte Secrétaire 21 octobre 2014 Secteur public

Michael Tilman Trésorier 20 octobre 2015 Secteur communautaire

Stéphane Vennes Administrateur 19 mars 2013 Secteur privé

Guy Godin Administrateur 5 mai 2023 Secteur civil

Jérémie Marcouiller-Thériault Administrateur
26 novembre 2024
 Représentant des 

employés
Anick Beneke Administratrice 19 septembre 2023 Secteur communautaire

Alain Levasseur Administrateur 17 mars 2015
 Secteur communautaire

Karine Dahan Administratrice
5 mai 2023


Démissionnaire de son poste 
d’administratrice le 11 mai 2026

Directrice générale

Poste vacant

Poste vacant

Poste vacant

Le conseil d’administration s’est 
réuni à 9 reprises en 2025-2026

Dont 3 fois en séances 
virtuelles

Les personnes membres sont au 
nombre de: 
Le nombre de personnes 
présentes à l’AGA:
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Synthèse des ressources humaines 

Membres 
du Conseil 

d’administration du Centre Le Havre Fonction Date d’entrée Présentation (provenance) 

Statut des ressources humaine Effectifs 
annuels Permanents

Direction 3 3
Cadres intermédiaires 4 4
Agent.e.s administratif.ves 4 3
Intervention 73 57
Soutien (maintenance, cuisiniers) 17 7
Stagiaires (CÉGEP, Collège Laflèche, UQTR) 14
Bénévoles 15
Total 130 74
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Centre Le Havre de Trois-Rivières Inc Implication 2025-2026 Nombre de rencontres ou Population atteinte

Conseil d’administration du Centre Le Havre Administrateurs (DG et représentant des employés) 10

Conseil d'administration de la Fondation du Centre Le Havre Administratrice (DG) 9

Conseil d’administration d’Ebyon-Entraide du Cap Administrateur -secrétaire (DGA) 9

Conseil d'administration du RHCM Administrateur (DGA) 9

Collaboration avec RHCM Soutien stratégique (DGA) 15

Conseil d'administration Maison Oxygène de Trois-Rivières Administratrice (DG) 5

Rencontres politiques avec l’échelon fédéral, provincial et 
municipal

Direction générale 14

Comité opérationnel et directeur de l’Équipe 
d’Accompagnement dans la Communauté

Membre fondateur (DG-DSP) 15

Comité opérationnel et directeur de l’Équipe de Soins de 
Proximité 

Membre fondateur (DG-DSP- infirmière) 20

Comité directeur de l’Accès Coordonné Membre Fondateur (DG- responsable du programme) 7

Comité opérationnel et directeur du PAJ-SM Membre Fondateur (DG- intervenant pivot) 12

Comité directeur intersectoriel local en itinérance Membre fondateur (DG-DSP) 22

Comité directeur intersectoriel régional en itinérance Représentant des services d’hébergement d’urgence sur notre 
territoire (DG)

25

Comité de veille multipartenarial de Trois-Rivières (CIUSSS-
V3R-POLICE- OC)

Concertation territoriale (DG-DSP) 10

Tables de concertation V3R (Pauvreté, développement social, 
sécurité alimentaire - CDC - colloque canadien sur l’itinérance 
- RADAR)

Concertation territoriale (DSP- coordination clinique) et politique 
nationale

+/- 800


Coordination régionale en habitation transitoire Concertation territoriale (DGA) 15

Cellule de concertation clinique (TSI-PSI) Coordination clinique 9

Cellule de coordination clinique locale (CIUSSS- OC) Coordination clinique 50

Implication dans la communauté et dans les instances extérieures



51 Karine  Dahan , Centre Le Havre Inc. - 2026

Centre Le Havre de Trois-Rivières Inc Implication 2024-2025 Population atteinte

Intervention dans le processus académique Psycho-éducation 
de l’UQTR

Sensibilisation, formation (DSP - coordination clinique - 
intervenants)

50

Intervention dans le processus académique TTS du Cégep de 
Trois-Rivières et Technique Policière

Sensibilisation, formation (coordination clinique - intervenants- 
responsable philanthropique)

200

Événementiel Sensibilisation et philanthropie +/- 400 

Entrevues médiatiques sur la situation de l’itinérance  (régional 
et Montréal)

Le Nouvelliste, TVA, Radio-Canada,Hebdo-Journal, La Gazette, 
COGECO, Ma TV, Noovo, 106.9 FM Mauricie, QUB radio, CBC,CTV

+/- 350.000

Plus de 20 articles dans la presse écrite - plus de 15 entrevues 

radio et/ou télé

Réseaux Sociaux (Facebook et Instagram) Outil de sensibilisation 928.000 vues/an

Site Web Outil de sensibilisation 9200/an

Recherche ministérielle sur les modèles d’hébergement en 
itinérance

Collaboration, représentant des hébergements d’urgence (DG) 25

Rencontres d’organismes  communautaires en itinérance hors 
région

Collaboration, partenariat (DG-DGA) 15

Accompagnement - Formation - Intégration RH par la firme 
Kojit Ressources (Trois-Rivières)

Tous les employés de l’administration 8

Accompagnement- formation - planification stratégique et 
communication par la firme Les Fous de la Com (Trois-
Rivières)

Tous les membres du CA et de l’administration 16

Formation-Accompagnement en communication externe par la 
firme National (Montréal)

DG et responsable de la philanthropie 8

Participation au Colloque National en Itinérance (CAEH) à 
Montréal - octobre 2025 

DG - DGA - Coordonatrice cliniques Tous les employés et indirectement les personnes rejointes par la 
compréhension des enjeux en itinérance, des solutions et leur mise 

en oeuvre.

Réunion du Collège de Direction et rencontre des 
départements administratifs

Gestion interne 85 réunions/an

Réunions internes (clinique-administratives- CNESST - 
logistiques)

Gestion interne 160 réunions/an

Réunions internes avec les usagers (Hébergement d’accueil et 
d’orientation - refuge - Maisons de Chambres 
Communautaires)

Gestion interne 10 réunions/an (+/- 40 personnes)


